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Chères amies, chers amis de Louvain Coopération, 

Notre précédent Rapport d’Activités vous annonçait le 
déménagement imminent de notre siège vers le Mundo LLN. 
Celles et ceux qui ont changé d’habitat au cours de leur vie savent, 
comme nous, qu’il s’agit d’une période fébrile en préparatifs. C’est 
l’occasion rêvée pour se délester d’objets encombrants et inutilisés, 
pour se remettre en question, pour imaginer d’autres manières de 
gérer son temps, voire de modifier certaines habitudes.
Eh bien, c’est un peu ce que notre association a vécu en 
emménageant au Mundo LLN en décembre 2023. Nous en avons 
profité pour devenir une entité affiliée de Circle-U, association 
européenne d’universités, et renforcer ainsi nos liens internationaux 
à travers l’UCLouvain.
Nous avons aussi osé investir avec le soutien de l’Union européenne, 
en établissant un nouveau bureau à Kinshasa pour appuyer nos 
nombreuses interventions en RDC ; tout particulièrement en matière 
de soutien aux organisations de la société civile et d’insertion socio-
professionnelle de publics vulnérables. 
Au-delà de nos alliances structurantes traditionnelles, comme 
Uni4Coop, nous avons souhaité explorer des pistes insolites de 
collaboration étroite avec de nouveaux acteurs pour répondre aux 
enjeux globaux de la coopération. L’on peut citer La Chaloupe, une 
organisation belge d’accueil en milieu ouvert (AMO), Rotary Clubs For 
Development, une ONG belge souhaitant la reprise de ses activités, 
ou encore de brillantes jeunes chercheuses internationales.

Après avoir redéfini notre mission, notre 
vision et nos valeurs en 2022, nous avons 
tenté de décliner celles-ci dans la réalité 
de notre fonctionnement ; en rééquilibrant 
les rapports entre le siège, les directions 
nationales, et nos partenaires. Pour aller 
plus loin, nous avons décidé de poser les jalons d’une réflexion 
stratégique, visant à aligner ce que nous sommes à ce que nous 
voulons devenir.
Nous pensons qu’oser sortir de sa zone de confort est porteur, 
comme le montre l’augmentation de nos activités et la confiance 
que vous continuez à nous témoigner et que nous avons acquise 
auprès de nouveaux bailleurs importants.
Soyez assurés, que tous les membres de notre équipe, en étroite 
collaboration avec des acteurs locaux, restent pleinement mobilisés 
à ce que des publics souvent oubliés puissent répondre par eux-
mêmes et durablement à leurs préoccupations légitimes.

Pour en savoir plus, appréciez la lecture de notre Rapport 
d’Activités et sachez que nous restons à votre entière disposition 
pour échanger à ce sujet.

Jean-Michel Pochet
Directeur Général
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NOTRE VISION

Nous voulons co-construire, 
de manière consciente et critique, 

un monde durable, équitable et solidaire..

NOTRE MISSION

Afin de réduire les inégalités et la pauvreté,, 
nous recherchons des solutions novatrices,, 
réplicables et impactantes tout en mobilisant 

la force de réflexion de nos partenaires 
et de la communauté universitaire.

NOS VALEURS

Solidarité
La solidarité est au cœur de notre engagement. Nous 
unissons nos forces et travaillons avec nos différents 
partenaires pour un monde durable et équitable.

Impact
Dans tout ce que nous entreprenons, nous cherchons à 
obtenir des résultats tangibles, durables et équitables.

Partenariat 
Le partenariat multi-acteurs est au centre de notre ac-
tion. Des acteurs de changement qui se rencontrent, 
apprennent les uns des autres, co-construisent des so-
lutions avec l’objectif de les amplifier.

Apprentissage 
Nos actions s’inscrivent dans une démarche critique et 
d’expérimentation. Nos collaborateurs et partenaires 
sont encouragés à faire preuve d’humilité et à se mettre 
régulièrement en question afin de rester dans un pro-
cessus d’apprentissage continu. 

Innovation
L’innovation est une alliée au quotidien et se trouve au 
cœur de notre démarche d’apprentissage. Nous ou-
vrons nos horizons et nous regardons les problèmes et 
les solutions sous un angle novateur. 

DÉCOUVREZ ICI 
NOTRE NOUVELLE 
VIDÉO DE 
PRÉSENTATION
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Louvain Coopération mène dans  
9 pays et sur 4 continents, une soixan-
taine de projets axés sur 8 grandes 
thématiques. 

Nous portons également une attention 
particulière :
• au genre
• à l’intégration environnementale
• aux relations partenariales
• à l’approche droits humains
• au renforcement mutuel des 

capacités

Nos actions combinent souvent plu-
sieurs thématiques et explorent les en-
jeux de l’interdisciplinarité. 
Elles veillent également à prendre 
en compte et à valoriser les savoirs  
des acteurs de la société civile et  
des associations locales. 
Cette approche transdisciplinaire dans 
nos programmes vise des change-
ments sociaux concrets et durables.

POUR EN SAVOIR PLUS 
SUR NOTRE EXPERTISE
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3.056 
étudiants 

sensibilisés par 
nos activités 

50 
stagiaires 

volontaires
bénévoles

345.561€ 
de dons reçus 

de la part 
de nos sympathisants

36 
professeurs et 

chercheurs 
engagés dans 
nos activités 
Nord et Sud
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41 
financements 

obtenus de la part 
de fondations

497.200 
personnes directement impactées 

par nos projets aux Suds

69 
personnes travaillant pour LC 

(siège + terrain)
76 

partenaires aux Suds

25 
programmes 
mis en œuvre 
aux Suds et 

2 
programmes Nord 



115HA   
CONSACRÉS 

À LA PRODUCTION 
AGROÉCOLOGIQUE.

MAIXENT OGOU

Préserver les mangroves 
pour améliorer les conditions de vie

La préservation des mangroves est vitale. Si-
tuées dans des zones salées spécifiques, elles 
sont essentielles aux oiseaux et autres espèces 
aquatiques. De plus, elles permettent d’atténuer 
la pression du vent, contribuant ainsi à réduire 
l’érosion des côtes. 
Cet écosystème a également un grand intérêt pour 
la population en raison de sa valeur socio-écono-
mique. Il est donc crucial qu’il continue à jouer son 
rôle pour le bien de tous. Cependant, ces dernières 
années, la dégradation des mangroves s’aggravait 
du fait que les populations n’utilisaient pas ces pré-
cieuses ressources de manière appropriée.
Nous collaborons donc avec les communautés 
pour les sensibiliser et désamorcer les processus 
destructeurs et rechercher des alternatives éco-

nomiques, afin d’améliorer leurs conditions de vie. 
Cette action sur le terrain est essentielle pour ex-
plorer l’utilisation durable des ressources. On peut 
notamment citer le travail des productrices de sel 
qui utilisent désormais des bâches solaires et des 
foyers économiques pour continuer leurs activités 
en limitant les besoins en bois de chauffe. 
Louvain Coopération nous a repérés sur le terrain 
pour agir en tant que relais opérationnel. En plus 
de fournir un soutien technique, ils collaborent 
avec nous pour améliorer nos pratiques et mé-
thodes, visant ainsi à rendre nos interventions plus 
efficaces et impactantes. Leur approche est axée 
sur l’accompagnement, que ce soit pour le ren-
forcement des capacités ou l’introduction d’outils 
adaptés, afin de transformer la dynamique locale.

Au Bénin, nos efforts liés aux res-
sources naturelles se concentrent 
principalement sur la préservation et 
la gestion durable des écosystèmes 
de mangroves. Cette mission implique 
activement les communautés locales 
et les autorités dans des programmes 
de sensibilisation et de formation. 
Maixent Ogou, Directeur exécutif de 
l’ONG Action Plus, l’un de nos par-
tenaires sur le terrain, nous offre un 
aperçu détaillé de ces initiatives.

6.965
BÉNÉFICIAIRES 

DES MUTUELLES 
DE SANTÉ.

PROTECTION
SOCIALEAGROÉCOLOGIE

AU BÉNIN, NOUS TRAVAILLONS SUR LES THÉMATIQUES SUIVANTES :  
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11HA   
DE MANGROVES 

RESTAURÉS.

RESSOURCES 
NATURELLES

8

80%
DES APPRENANTS 

ALPHABÉTISÉS ARRIVENT 
MAINTENANT À LIRE ET ÉCRIRE 

EN LANGUE LOCALE.

RESSOURCES
NATURELLES

ENTREPRENEURIAT



En matière de protection sociale, nous 
soutenons activement le développement 
du mouvement mutualiste au Togo afin 
de garantir un accès facilité  à des soins 
de santé de qualité. Cela se concrétise 
par des actions de plaidoyer et de sen-
sibilisation, tout en renforçant les capa-
cités des Unions et Fédérations de mu-
tuelles. Passimsiue Pesse, bénéficiaire 
de la mutuelle de santé de Blitta, nous 
partage son expérience.
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1 
PLATEFORME DIGITALE 

DE COMMERCIALISATION 
DES PRODUITS AGROÉCO-

LOGIQUES CRÉÉE.

6.414     
BÉNÉFICIAIRES 

DES MUTUELLES 
DE SANTÉ.

18.180€ 
DE « CRÉDITS VERTS » 

OCTROYÉS À 25 MARAICHERS 
ENGAGÉS 

EN AGROÉCOLOGIE.

PASSIMSIUE PESSE

Adhérer aux mutuelles pour accéder aux soins de santé

Cela fait maintenant six ans que je bénéficie des 
services de la mutuelle. J’ai choisi d’y adhérer car 
je crois en la force de la solidarité, et la mutuelle 
nous sensibilise sur la manière de prendre soin 
de nos enfants et d’obtenir des soins de qualité. 
En tant que mères, nous sommes rassurées de 
savoir que, si notre enfant tombe malade, nous 
pouvons compter sur les mutuelles de santé 
pour couvrir les soins.
Un jour, mon fils a été mordu par un serpent et, 
heureusement, la mutuelle a agi rapidement pour 
le prendre en charge. Il a été emmené à l’hôpital 
et a reçu les soins nécessaires. Des soins que je 
n’aurais pas pu payer seule. C’est grâce à ces 
mutuelles que je n’ai pas perdu mon enfant. Elles 
ont été d’une grande aide pour moi, même les an-

nées suivantes, lorsque je n’avais pas les moyens 
de faire face à d’autres problèmes de santé.
Les mutuelles prennent aussi en charge les soins 
aux femmes pendant la grossesse et l’accouche-
ment, ainsi que les soins au nouveau-né par la suite. 
Cette prise en charge intégrale est très rassurante 
pour les femmes. Nous sommes nombreuses à 
adhérer aux mutuelles pour en bénéficier.
Il est essentiel de continuer de mener des actions 
pour toucher l’ensemble de la population. Per-
sonnellement, je suis impliquée dans ces efforts 
de sensibilisation. En tant que femmes, nous for-
mons des groupes et organisons des sessions 
d’informations pour encourager ceux qui n’ont 
pas encore rejoint les mutuelles. C’est une ap-
proche qui fonctionne bien. 

PROTECTION
SOCIALE AGROÉCOLOGIE

AU TOGO, NOUS TRAVAILLONS SUR LES THÉMATIQUES SUIVANTES :  

ENTREPRENEURIAT

PROTECTION 
SOCIALE

24HA 
D’ARBRES FRUITIERS 

ET D’ESSENCES 
FERTILITAIRES REBOISÉS.

AGROÉCOLOGIE



ADÉLIE IRADUKUNDA

Sensibiliser aux maladies sexo-spécifiques  
et améliorer les soins de santé
Les populations du secteur rural informel ne bé-
néficient généralement pas de la couverture des 
systèmes formels de sécurité sociale. Comme 
elles ne disposent pas de ressources finan-
cières ou que ces ressources sont inégalement 
réparties sur l’année, les mutuelles de santé 
permettent d’accéder aux soins de santé sans 
tarder, ce qui diminue le coût des soins et pré-
serve leur santé. À long terme, elles contribuent 
également au développement économique et à 
l’amélioration de la qualité de vie.
Ma fonction comprend la participation au dépis-
tage des cancers du sein et du col de l’utérus, 
deux maladies très répandues qui entraînent un 
grand nombre de décès dans le pays. 

En raison de notre faible niveau socio-écono-
mique, de nombreuses patientes se présentent 
avec un retard de consultation et de prise en 
charge. Certaines femmes affirment qu’elles ont 
déjà entendu parler de ces maladies, mais les 
connaissent très peu. Elles les craignent, mais 
ignorent encore leurs symptômes, les facteurs 
de risque, les modalités de prévention et les 
bienfaits du dépistage précoce.
C’est pour cela que les actions de sensibilisation 
que nous menons sont aussi importantes. Les 
femmes sont ouvertes à discuter librement de 
sujets liés à la sexualité, ce qui témoigne de leur 
désir d’acquérir davantage de connaissances 
dans ce domaine. 

Au Burundi, notre programme de pro-
tection sociale vise à faciliter l’accès à 
des soins de santé de qualité, notam-
ment en favorisant le développement 
de mutuelles de santé dans le pays. 
Avec l’aide de nos partenaires, nous 
sensibilisons les communautés sur 
l’importance d’une couverture santé et 
menons des campagnes de prévention 
sur différentes pathologies. La Doc-
teur Adélie Iradukunda est, depuis avril 
2023, la médecin conseil des mutuelles 
de santé que nous accompagnons. Elle 
nous en apprend davantage. 

26.511 
PATIENTS PRIS EN CHARGE 

POUR DES PATHOLOGIES 
LIÉES À LA SANTÉ MENTALE. 

MALADIES NON 
TRANSMISSIBLES

7.629 
FRAIS DE SOINS 
ASSUMÉS PAR 

NOS MUTUELLES DE SANTÉ.

PROTECTION
SOCIALE

80   
ORGANISATIONS 

SÉLECTIONNÉES POUR ÊTRE 
APPUYÉES TECHNIQUEMENT 

ET  FINANCIÈREMENT. 

AGROÉCOLOGIE

AU BURUNDI, NOUS TRAVAILLONS SUR LES THÉMATIQUES SUIVANTES :  
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9.248    
EMPLOIS CRÉÉS 
OU CONSOLIDÉS.

ENTREPRENEURIAT

PROTECTION 
SOCIALE



Depuis février 2023, Louvain Coopéra-
tion appuie des projets portés par des 
Organisations de la Société Civile (OSC) 
congolaises, grâce à un financement de 
l’Union européenne. Ce programme SAIL 
permet un accompagnement de proximi-
té des OSC locales, par le biais, notam-
ment, d’un Guichet national d’Appui aux 
initiatives Locales et d’un pool de coachs. 
Une première cohorte de projets a été 
sélectionnée en 2023. Augustin Bedidjo 
Djamugisa est responsable du « Réseau 
des Femmes Engagées dans la Mine pour 
la Paix et Développement ». Il témoigne. 11

508
JEUNES VULNÉRABLES 

IMPLIQUÉS DANS UN 
PARCOURS D’INSERTION 

SOCIO-PROFESSIONNELLE.

AUGUSTIN BEDIDJO DJAMUGISA

Développer des revenus alternatifs  
pour les travailleuses des mines
Le travail minier est très pénible et particulière-
ment dangereux pour les femmes, qui subissent 
des viols et violences basées sur le genre. 
Notre projet vise à améliorer les conditions de vie 
socioéconomiques des femmes travaillant dans 
les sites miniers de Djugu, en Province de l’Itu-
ri, à travers la mise en place de petites activités 
économiques porteuses pour les femmes, alter-
natives au travail minier. 
Concrètement, il s’agit de permettre aux 
femmes de s’organiser au sein d’Associations 
Rurales d’Épargne et Crédit (AREC), mais éga-
lement de les informer et les former sur des 
opportunités de travail alternatives et moins 

dangereuses. Par ailleurs, il est important de les 
avertir de leurs droits.
Louvain Coopération joue un rôle essentiel pour 
notre organisation, à travers un accompagne-
ment de proximité pour atteindre les objectifs et 
résultats attendus. 
Actuellement, ce sont 200 femmes qui pra-
tiquent désormais une activité économique alter-
native, telle que la vente de haricots épicés, de 
beignets, de farine de manioc, de pain… Cer-
taines ont ouvert des petites cantines. Cela leur 
permet de subvenir à leurs besoins au quotidien 
sans devoir effectuer des activités minières dan-
gereuses.

INSERTION
SOCIOPROFESSIONNELLE

EN RDC, NOUS TRAVAILLONS SUR LES THÉMATIQUES SUIVANTES :  

628   
MÉNAGES BÉNÉFICIANT 

DE PLANTULES 
AGRO-FORESTIÈRES 

POUR LEUR PARCELLE. 

RESSOURCES 
NATURELLES

106
MICRO-ENTREPRENEURS 

ACCOMPAGNÉS 
POUR DÉVELOPPER 

LEUR ACTIVITÉ.

ENTREPRENEURIAT
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ENTREPRENEURIAT

500
PATIENTS DIABÉTIQUES 
ENCADRÉS POUR GÉRER 
DE MANIÈRE AUTONOME 

LEURS MALADIE.

MALADIES NON 
TRANSMISSIBLES



35
ENTREPRENEURS FORMÉS 

À LA GESTION 
ET ACCOMPAGNÉS DANS 

LE DÉVELOPPEMENT 
DE LEUR ACTIVITÉ.

418   
PRODUCTEURS 

ACCOMPAGNÉS DANS 
LEUR TRANSITION 
AGROÉCOLOGIQUE.  

79   
PRODUCTEURS ONT PRIS 

DES ENGAGEMENTS 
POUR LIMITER L’IMPACT 

DE LEURS ACTIVITÉS SUR 
L’ENVIRONNEMENT. 

ANTONIO GARCÍA VELÁSQUEZ 

Faire face aux défis posés par le changement climatique
Notre partenariat avec Louvain Coopération 
est pour nous une alliance importante. Les 
approches et les axes de travail abordés tout 
au long des interventions nous inscrivent dans 
un processus de formation et d’apprentissage 
continu pour atteindre nos objectifs, qui sont 
très ambitieux. Actuellement, le contexte du 
changement climatique pose une série de nou-
veaux défis. Ils exigent de plus grandes capa-
cités, notamment en termes de co-création de 
connaissances, basées sur la recherche partici-
pative, afin d’identifier des variétés de cultures 
qui s’adaptent aux nouvelles conditions cli-

matiques de chaque territoire. Ceci permet de 
profiter des aspects positifs que le changement 
climatique pourrait apporter aux zones avec 
des climats extrêmes. Nous devons également 
déterminer les pratiques agroécologiques qui 
permettent une gestion efficace des ravageurs 
et des maladies, afin d’accélérer le processus 
d’adaptation des agroécosystèmes des familles 
d’agriculteurs, tout en promouvant la transition 
agroécologique qui va de pair avec l’adaptation 
au changement. Le partenariat avec Louvain 
Coopération est un facteur déterminant pour 
l’atteinte de ces objectifs. 

Au Pérou, Louvain Coopération contri-
bue au développement de la petite agri-
culture familiale et à l’amélioration de la 
qualité de vie des populations rurales en 
les aidant à accroitre leurs revenus. Cela 
passe par des formations, de l’assistan-
ce technique et l’apport de technologies 
adaptées aux conditions des familles ru-
rales, visant une transition vers l’agroé-
cologie. Des micro-entreprises familiales 
gérées par des femmes sont également 
appuyées. Antonio García Velásquez, Di-
recteur général de El Taller, notre parte-
naire, détaille ces projets. 

AGROÉCOLOGIE

AU PÉROU, NOUS TRAVAILLONS SUR LES THÉMATIQUES SUIVANTES :   

AGROÉCOLOGIE

AGROÉCOLOGIE

P
ÉR

O
U

12

ENTREPRENEURIAT

29
FEMMES ACCOMPAGNÉES 
DANS LEUR PROCESSUS 

D’AUTONOMISATION 
PHYSIQUE, ÉCONOMIQUE 

ET DÉCISIONNELLE.

ENTREPRENEURIAT



Dans le sud de la Bolivie, l’accès à l’em-
ploi est très difficile pour les jeunes. Des 
dizaines de milliers d’entre eux se re-
trouvent au chômage, malgré la déten-
tion d’un diplôme. À Tarija, notre parte-
naire, Esperanza Bolivia, s’attaque avec 
nous à cette problématique. Soutenue 
par l’Union européenne, cette ONG lo-
cale lance un important projet visant 
l’insertion socioprofessionnelle des 
jeunes, dans lequel nous apporterons 
notre expertise d’ONG universitaire. 
Sergio Martinez, Directeur sécurité ali-
mentaire et environnement de Esperan-
za Bolivia nous en parle. 13

1.022
SOIGNANTS RENFORCÉS DANS  

LA PRISE EN CHARGE DES  
MALADIES NON TRANSMISSIBLES 

ET DE LA VIOLENCE SEXISTE.  

220   
PRODUCTEURS INSCRITS DANS 

LA TRANSITION AGROÉCOLO-
GIQUE DE LEURS SYSTÈMES DE 

PRODUCTION ALIMENTAIRE.

163
MICRO-ENTREPRENEURS 

AYANT SUIVI UN CYCLE  
DE FORMATION 
COMMERCIALE.

SERGIO MARTINEZ

Créer un écosystème de l’emploi et de l’entrepreneuriat
Le manque d’emploi pour les jeunes est l’un des 
principaux problèmes auquel nous faisons face 
dans le sud de la Bolivie. Il est causé par la dimi-
nution de la production de gaz et de pétrole, qui, 
il y a quelques années, fournissait des emplois 
via le système public. Cette diminution a conduit 
à un manque d’opportunités d’emploi pour les 
jeunes, aggravant ainsi la situation économique 
de la région.
L’objectif du projet que nous portons avec Lou-
vain Coopération est de relancer l’économie, en 
se concentrant sur les jeunes et les femmes et en 
favorisant des activités respectueuses de l’envi-
ronnement. Cette initiative implique la collabora-
tion de quatre principaux acteurs : les autorités 
gouvernementales et locales, les entreprises à la 

recherche de main-d’œuvre, le système éducatif 
et les jeunes en quête d’emploi. Ensemble, nous 
travaillerons pour améliorer les formations et les 
compétences des jeunes afin de répondre aux 
besoins des entreprises privées, en créant des 
écosystèmes d’emploi, d’employabilité et d’entre-
preneuriat. Il est essentiel de stimuler l’économie 
avec des emplois locaux et durables, car l’indus-
trie du gaz n’est pas une solution à long terme.
Louvain Coopération a collaboré avec nous dans 
cette réflexion.  Elle va travailler sur des ques-
tions plus spécifiques et réaliser des analyses sur 
différents aspects de l’emploi à Tarija. Elle nous 
aidera également à créer une base de référence 
sur les différents indicateurs liés aux objectifs du 
projet, pour suivre leur évolution.   

MALADIES NON 
TRANSMISSIBLES AGROÉCOLOGIE

EN BOLIVIE, NOUS TRAVAILLONS SUR LES THÉMATIQUES SUIVANTES :  
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ERNEST MANDROSOA

Accompagner des coopératives agricoles
Les perturbations climatiques résultent principa-
lement des activités humaines. Ces perturbations 
entraînent l’assèchement des lacs, ce qui a de 
graves conséquences pour l’agriculture. Parmi 
celles-ci, on trouve la dégradation des sols et les 
pertes de récoltes, qui se traduisent par une dimi-
nution des revenus. Le manque d’eau empêche 
également de nourrir les animaux, ce qui entraîne 
une réduction des cheptels.
La collaboration avec Louvain Coopération nous 
a permis de fonder notre association et de bé-
néficier d’un apprentissage « champs écoles 
paysans ». Nous avons appris des techniques 
agricoles et reçu les semences nécessaires au 
fonctionnement de ces champs. De plus, nous 

avons bénéficié de matériel de production comme 
des lampes solaires, des brouettes et des équipe-
ments de décorticage pour les arachides.
Grâce à ces efforts, notre productivité a augmen-
té. Par exemple, les sols qui étaient autrefois très 
dégradés sont maintenant de meilleure qualité. 
Leur fertilité s’est améliorée, tout comme notre 
production en termes de quantité et de diversité 
des produits. Les membres de notre association 
ont pris la décision de construire un local de stoc-
kage, auquel Louvain Coopération a contribué. 
Ce stockage nous permet de choisir les meilleurs 
moments pour vendre notre production et d’obte-
nir de meilleurs prix. Les ventes réussies ont per-
mis à chacun d’améliorer ses revenus agricoles. 

À Madagascar, Louvain Coopération 
œuvre au développement de systèmes 
alimentaires durables, en travaillant en 
appui aux producteurs et à leur coo-
pérative agricole, notamment autour 
de la filière de l’arachide, mais éga-
lement autour des écosystèmes de 
mangroves. Les producteurs reçoivent 
des formations techniques et sont ac-
compagnés dans la gestion de leur 
coopérative. Ernest Mandrosoa est 
agriculteur et secrétaire d’une de ces 
coopératives. Il témoigne.  

À MADAGASCAR, NOUS TRAVAILLONS SUR LES THÉMATIQUES SUIVANTES :   

318
AGRICULTEURS FORMÉS 

EN AGROÉCOLOGIE.

AGROÉCOLOGIE

45,6HA   
DE TERRAIN REBOISÉ 

(MANGROVES ET 
FORÊTS SÈCHES).

RESSOURCES 
NATURELLES

14

202   
ADULTES 

ALPHABÉTISÉS.
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19   
PÊCHEURS FORMÉS ET AC-

COMPAGNÉS DANS LA GESTION 
ADMINISTRATIVE ET OPÉRATION-
NELLE DE LEUR COOPÉRATIVE.

ENTREPRENEURIAT

AGROÉCOLOGIE



Louvain Coopération a coconstruit le 
plan stratégique de santé mentale du 
Ministère de la Santé du Cambodge. 
Présenté en 2023, il vise à garantir la 
résilience du système et de la gouver-
nance en matière de santé mentale, à 
enrichir le personnel de santé mentale, 
à améliorer la qualité et la sécurité des 
soins et des traitements. Bopha Noun 
est assistante sociale de Transcultural 
Psychosocial Organization, l’un de nos 
partenaires au Cambodge. Elle nous 
explique son travail.

15

2.997
ENFANTS AYANT PARTICIPÉ 

À DES ACTIVITÉS INCLUSIVES 
DE JEUX, DE LOISIRS, DE 

SANTÉ ET D’HYGIÈNE.

753   
NOUVEAUX PATIENTS 

PRIS EN CHARGE 
EN SANTÉ MENTALE. 

33
EXPLOITATIONS AGRICOLES 
POURVUES D’UN SYSTÈME 

D’IRRIGATION. 

931
PRODUCTEURS ACCOM-
PAGNÉS EN GESTION ET 

TECHNIQUES AGRICOLES. 

BOPHA NOUN

Renforcer les systèmes locaux de santé mentale 
Je travaille à l’hôpital de référence de Chamkar 
Leu et dans cinq centres de santé. J’apporte 
mon soutien et mes conseils au personnel de 
l’unité de santé mentale de ces établissements. 
J’assure leur formation sur la manière de mener 
des consultations, des conseils, de la psychoé-
ducation et des visites à domicile. J’organise des 
réunions du personnel technique pour discuter 
des cas complexes.
Au niveau communautaire, je rends visite aux 
patients, à leurs familles et voisins. J’offre des 
conseils et fais de la psychoéducation afin de ré-
duire la stigmatisation au sein de la communauté. 
Je suis également responsable de la formation 
des bénévoles des groupes de soutien sanitaire 
villageois sur les gestes de premiers secours en 
matière de santé mentale. J’organise aussi des 
campagnes communautaires pour partager des 

informations sur la santé mentale, pour conscien-
tiser sur cette problématique et orienter les ma-
lades vers les soins dont ils ont besoin.
Enfin, je planifie des rencontres entre le person-
nel de santé mentale et le réseau de bénévoles 
pour trouver un moyen de soutenir les patients qui 
souffrent de difficultés économiques.
Mon travail est important car il permet aux patients 
d’obtenir le traitement dont ils ont besoin. Il y a 
quelque temps, une patiente s’est rendue à l’hô-
pital provincial de Kampong Cham pour obtenir 
de l’aide et a reçu un traitement pour psychose. 
Comme elle ne se rétablissait pas, elle a décidé 
de se rendre à l’hôpital de référence de Chamkar 
Leu, dans l’unité de santé mentale. Après quatre 
séances de conseil, une dépression lui a été dia-
gnostiquée, et elle a reçu le traitement approprié. 
Aujourd’hui, elle va mieux et ne s’automutile plus. 

MALADIES NON 
TRANSMISSIBLES AGROÉCOLOGIE

AU CAMBODGE, NOUS TRAVAILLONS SUR LES THÉMATIQUES SUIVANTES :  

MALADIES NON 
TRANSMISSIBLES
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MALADIES NON 
TRANSMISSIBLES

AGROÉCOLOGIE
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Louvain Coopération travaille 
activement avec les étudiants de 
l’UCLouvain, afin de renforcer 
leur capacité d’action individuelle 
et collective au sein de la socié-
té. Les thématiques principales 
abordées portent des valeurs 
fortes et transformatrices : fémi-
nisme, écologie, antiracisme et 
décolonisation.
En 2023, notre équipe d’Éduca-
tion à la citoyenneté mondiale et 
solidaire (ECMS) a encore été très 
active et créative. Voici quelques-
unes de ses réalisations.

Interculturalité  
dans la formation
La Faculté des Sciences de la Motricité (FSM) et 
Louvain Coopération ont mis en place plusieurs 
initiatives pour sensibiliser les étudiants aux en-
jeux de la multiculturalité et de la citoyenneté 
mondiale. Dominique De Jaeger, Professeure au 
sein de la Faculté, nous explique : « À la Faculté 
des Sciences de la Motricité, le public étudiant 
est particulièrement homogène et ne reflète 
pas la diversité ethnique et culturelle qui existe 
au sein de la population belge. Pourtant, nos 
diplômés seront amenés à développer les per-
formances motrices, préserver ou restaurer les 
potentialités motrices d’une population dont le 
rapport au corps peut être très différent de leur 
vécu personnel. La commission à l’internationa-
lisation de la FSM a souhaité travailler à intégrer 
dans la formation des modules de sensibilisation 
des étudiants à ces enjeux de multiculturalité. 
Les activités d’éducation citoyenne mondiale 
et solidaire développées par Louvain Coopéra-
tion apparaissent comme une opportunité pour 
atteindre cet objectif. Ainsi, l’activité Inter’dis-
cours, qui vise à susciter une réflexion et à 
ouvrir le débat sur les questions liant le genre 
et le sport, a été proposée à nos étudiant.es. 
À travers le module Agrégation de Uni4Coop 
et Enabel, les étudiant·es ont pu appréhender 
les rapports de dominations et les inégalités 
mondiales, questionner le rôle des enseignants 
et de l’école dans la lutte contre ces inégalités, 
et enfin découvrir et expérimenter des outils pé-
dagogiques qu’ils pourront intégrer dans leurs 

Équité, diversité 
et inclusion 
Du 16 et le 20 octobre 2023, l’UCLouvain a orga-
nisé à Louvain-la-Neuve une série de rencontres 
intitulée les «États Généraux», axées sur les thé-
matiques d’équité, de diversité et d’inclusion. 
L’objectif étant d’aboutir à un plan collectif pour 
l’université. Fiona Nziza, Chargée du programme 
d’Éducation à la citoyenneté mondiale pour Lou-
vain Coopération, a eu l’opportunité d’intervenir 
sur le thème « Des racines (ce qui nous fonde) et 
des ailes (ce qui nous porte) ». Elle a exploré la 
notion de diversité et discuté de ses connotations 
et implications terminologiques. Pendant cette 
réflexion, elle a spécifiquement interpellé le public 
afin de savoir si ce terme englobe l’inclusion de 
toute une catégorie de personnes perçues comme 
différentes. Pour étayer son argument, elle a cité la 
définition de la norme de Marie DaSylva, suggérant 
que celle-ci confère le pouvoir de définir ce qui est 
différent d’elle-même, de hiérarchiser, de margi-
naliser, et d’attribuer le privilège d’être au centre, 
d’être considérée comme neutre et universelle. En 
conclusion, elle a souligné que l’effort pour inclure 
la diversité revient à tenter d’intégrer les personnes 
marginalisées dans un système qui, fondamenta-
lement, les exclut et les discrimine.

cours par la suite. Enfin, le cours Ingénieux sud 
qui existe depuis plusieurs années à l’UCLou-
vain, sera désormais proposé aux étudiants de 
la FSM pour l’année académique 2024-2025.
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SAccueil des boursiers 
internationaux
En octobre 2023, Louvain Coopération et 
la Commission au Développement du Sec-
teur des Sciences de la santé de l’UCLouvain 
(CD3S) ont organisé un évènement d’accueil 
des étudiants boursiers du domaine de la santé 
de l’UCLouvain. Juliette Delvaux, responsable 
de ce projet pour Louvain Coopération, ex-
plique : « Nous avons souhaité créer un espace 
de rencontre et d’échange afin de faciliter l’inté-
gration des boursiers internationaux au sein de 
la communauté universitaire. Une cinquantaine 
de personnes se sont réunies afin également 
de partager leurs connaissances et leurs res-
sentis sur le concept de « la santé globale ». 
En effet, ce concept largement étudié concerne 
l’ensemble des éléments qui « entourent » la 
santé, au-delà des seules considérations mé-
dicales, mais également la vision de la santé 
d’un point de vue mondial. Forts de ce constat, 
il nous a semblé important de réunir des per-
sonnes ressortissantes des quatre coins du 
monde, afin de confronter nos points de vue 
et de nous ouvrir aux différentes réalités du 
secteur médical. Aussi bien d’un point de vue 
pratique (équipement, lieu de vie, climat, pos-
sibilités économiques…) qu’idéologique (consi-
dération des médecines dites « alternatives »), 
nous avons beaucoup à apprendre de la ren-
contre et de l’écoute des récits de vies des 
(futurs) médecins internationaux. S’ouvrir à l’al-
térité est également un travail de décentrement 
qui, nous l’espérons, permettra de confronter 

Escape Game
Louvain Coopération, la Maison du Développe-
ment Durable (MDD) et l’UCLouvain Transition se 
sont associées pour lancer, avec le soutien de la 
Fédération Wallonie-Bruxelles et Mindchangers, 
un projet d’escape game novateur qui aborde de 

les problèmes interculturels persistants en Bel-
gique, notamment vis-à-vis du racisme et des 
inégalités encore visibles aujourd’hui au sein du 
secteur médical.  Cette soirée nous a donc per-
mis d’accueillir les boursiers internationaux du 
secteur médical qui viennent, parfois de loin, 
réaliser une spécialisation à l’UCLouvain mais 
surtout de commencer un travail de réflexion 
qui se poursuit sur le campus d’Alma. » 

façon ludique les grands défis de notre planète. 
Depuis février, cet escape game « La Pendule 
de Vitruve » peut se jouer à Louvain-la-Neuve. 
Il représente un outil pédagogique permettant 
d’aborder de manière interactive les thématiques 
de la transition écologique et sociale. Béatrice 
Minh, coordinatrice du projet Mindchangers 
pour la Fédération Wallonie-Bruxelles nous dé-
taille « Le jeu traite de sujets tels que l’anthro-
pocène (ère géologique où l’influence humaine 
sur la biosphère est prédominante), l’énergie, le 
numérique, les ressources naturelles, la perte 
de la biodiversité, la justice climatique, l’écolo-
gie décoloniale et les écoféminismes. Grâce à 
ce jeu, ces thématiques sont présentées de ma-
nière accessible à un large public, en particulier 
aux étudiants. » Ce projet a été rendu possible 
grâce à Mindchangers, un appel à projets de 
l’Union européenne qui cible spécifiquement les 

associations et les pouvoirs locaux, 
les encourageant à développer des 
stratégies novatrices pour collabo-
rer avec les jeunes sur les Objectifs 
de développement durable (ODD). 
Mindchangers réunit 9 partenaires 
de 6 pays de l’Union européenne et 
vise à mobiliser le public jeune.
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Séminaire SECORES
En décembre 2023, SECORES, le réseau belge 
sur la résilience socio-écologique, co-fondé par 
Louvain Coopération à travers Uni4Coop, a tenu 
son second séminaire à Bruxelles. La résilience 
socio-écologique se définit comme « la capa-
cité à s’adapter ou à se transformer face aux 
changements des systèmes socio-écologiques, 
de manière à continuer à soutenir le bien-être 
humain ». Ce séminaire s’est concentré sur la 
manière dont nous pouvons comprendre et éva-
luer la résilience socio-écologique sur le terrain. 
Différents outils et méthodes ont été présentés 
et comparés, à la lumière de témoignages sur 
leur mise en pratique sur le terrain. 

Recherches et 
Journée d’étude 
sur le Service Learning
Deux étudiantes de l’UCLouvain se sont rendues 
à Madagascar et au Bénin pour une mission de 
recherche sur la pratique du Service Learning. 
Elles ont mené de nombreux entre tiens au sein 
d’universités locales partenaires de Louvain Coo-
pération pour documenter et comprendre com-
ment s’y déroule la pratique de l’apprentissage 
par le service à la communauté.

En novembre 2023, nous avons organisé, en col-
laboration avec la Chair in Ethical Service Learning 
de l’UCLouvain, la Jour née d’étude « Apprentis-
sage par le Service (Ser vice Learning) : Pour une 
exploration interdisci plinaire ». Parmi les initiatives 
mises en avant, un projet Amorce mis en place 
par Louvain Coopération et l’UCLouvain. Il vise la 
création d’un réseau autour du Service Learning 
entre plusieurs universités congolaises, qui sera 
connecté à l’UCLouvain, afin de développer les 
outils relatifs à ce type d’apprentissage.

POUR 
EN SAVOIR 

PLUS

Intervention dans le cursus
Parmi nos interventions dans le cursus, nous 
épinglons celle réalisée au sein du cours « Res-
sources naturelles : accaparement et résis-
tances » d’An Ansoms (UCLouvain). 
Au cœur de cette présentation, le concept de 
résilience socio-écologique autour des écosys-
tèmes de mangroves, et la stratégie d’interven-
tion de Louvain Coopération dans ce domaine. 
Johan Slimbrouck, coordinateur de SECORES, 
et Constant Setonde Gnansounou, doctorant 
de l’UNamur engagé dans une recherche sur ce 
thème [  VOIR PAGE 19 ], ont pris part aux débats.   

Conférence sur la santé 
mondiale
Louvain Coopération a participé à la 13ème confé-
rence européenne sur la santé mondiale (ECT-
MIH), visant à réfléchir et échanger sur l’avenir 
d’une santé planétaire équitable et durable. 5 sou-
missions ont été acceptées pour des posters et 
des présentations où LC était impliquées, sur la 
santé mentale au Cambodge et au Burundi. Il est 
primordial de partager lors de conférences interna-
tionales les études réalisées sur nos interventions 
afin de diffuser les apprentissages que l’on en a 
tirés et de les enrichir par les commentaires reçus.

Notre spécificité universitaire se traduit par une démarche critique, réflexive, d’apprentissage continu et 
l’implication de communautés académiques aux Suds et au Nord. Notre équipe de Recherche et Déve-
loppement veille particulièrement à remplir ces objectifs. Voici quelques-unes de ses réalisations en 2023. 
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The role of local deities and traditional 
beliefs in promoting the sustainable use of 
mangrove ecosystems
Par Setondé Constant Gnansounou, Kolawolé 
Valère Salako, Corentin Visée, Farid Dahdouh-Gue-
bas, Romain Glèlè Kakaï, Patrick Kestemont, 
Sabine Henry

L’étude examine la façon dont les divinités locales et les 
croyances traditionnelles au Bénin peuvent aider à protéger 
les mangroves contre les menaces humaines et à mieux gérer 
les ressources naturelles. Elle utilise douze indicateurs pour 
évaluer différentes catégories de mangroves et constate que 
les pratiques les plus destructrices sont associées aux zones 
non sanctuarisées, tandis que les zones sacrées et les sanc-
tuaires sont moins impactés. Les divinités locales peuvent 
donc jouer un rôle dans la préservation des mangroves. Les 
producteurs de sel et les habitants avec de nombreuses 
familles sont aussi identifiés comme des utilisateurs clés et 

devraient être impliqués 
dans des efforts com-
munautaires pour une 
utilisation durable des 
mangroves.

Louvain Coopération porte une attention particulière aux apprentissages et savoirs existants et 
produits lors des actions mises en œuvre, à leur prise en compte opérationnelle et à leur diffusion. 
Cette dernière se traduit par la production de nombreux documents accessibles à tous via notre 
site web. Voici quelques exemples de nos publications parues en 2023.

Évaluation du coût économique 
de la maladie mentale du point de 
vue du patient au Burundi
Par Alain Ndayikunda 

Le principal objectif de cette étude était d’éva-
luer le coût économique total de la maladie 
mentale pour les patients burundais en 2022, 
en tenant compte de leurs caractéristiques so-
cio-démographiques, ainsi que des coûts di-
rects et indirects liés à cette maladie. Elle a été 
réalisée sur la base des données des coûts des 
soins pour 6.143 patients concernant 24.321 
visites ambulatoires et 2.967 cas d’admission 
en hospitalisation. 
Le coût direct annuel moyen de la maladie men-
tale pour un patient s’élève selon cette analyse à 
environ 355,8 USD, avec un coût indirect annuel 
moyen de 28,8 USD. L’analyse de sensibilité ef-
fectuée par l’auteur souligne l’impact significatif 
des coûts des médicaments et du nombre de 
contacts avec le système de santé sur le coût 
économique global. Ces résultats mettent en 
évidence la nécessité d’améliorer la prise en 
charge des patients atteints de maladies men-
tales au Burundi, notamment en réduisant le 
coût des médicaments et en optimisant l’effica-
cité des interventions de santé mentale.

Louvain Coopération est un partenaire privilégié par 
plusieurs étudiants pour réaliser leurs mémoires de fin 
d’étude, dont voici un exemple réalisé cette année : 

Les apprentissages organisationnels 
lors des évaluations de programme 
dans la coopération indirecte
Par Astor Maes

L’auteur explique l’apport des processus d’évaluation 
dans l’apprentissage collectif des acteurs des ONG 
belges. Il se base sur les idées de Stanislas Dehaene, 
qui décrit l’assimilation d’informations par le cerveau 
selon quatre piliers :   l’attention, l’engagement actif, le 
retour d’information et la consolidation des acquis. L’au-
teur examine les apprentissages organisationnels lors 
des évaluations de programmes à la lueur de ces quatre 
piliers. Il conclut notamment que la participation des par-
ties prenantes est prépondérante pour que l’évaluation 
soit utile dans les plans de coopération au développe-

ment. En effet, une 
participation ac-
crue des parties 
prenantes au pro-
cessus évaluatif 
semble favoriser 
l’acceptation et 
l’appropriation. 
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’ En 2023, notre service de Communication, Marketing et Récolte de fonds a entrepris un grand 
nombre d’initiatives pour promouvoir la mission de Louvain Coopération et financer nos projets.  
En voici quelques exemples. 

Le programme Étudiant  
Solidaire a 10 ans
Lancé lors de la rentrée académique 2013, le 
programme invite les étudiants de l’UCLouvain 
à devenir les acteurs d’une solidarité durable et 
équitable. On compte depuis le début de l’aven-
ture pas moins de 14.574 Étudiants Solidaires, 

Ils pédalent  
pour LC
Fin 2023, Yonas et Corentin, deux 
anciens étudiants de l’UCLouvain 
passionnés de vélo, se sont lancés 
dans un projet ambitieux : atteindre 
la Malaisie à vélo. Pour donner un 
sens à ce projet, ils proposent de 
parrainer leur voyage au profit de 
Louvain Coopération, l’ONG de 
leur université. 
Lors de leur passage au Cam-
bodge, ils ont visité nos projets 
pour témoigner de l’utilisation des 
fonds collectés, tout en sensibili-
sant le public à leurs initiatives sur 
le terrain. 

Expo photo SAKIFE
SAKIFE est un projet d’expo-reportage 
réalisé par le photographe Christophe 
Smets en collaboration avec le journa-
liste Olivier le Bussy. Il se déroule dans 
les provinces du Nord et du Sud-Kivu 
à l’est de la République démocratique 
du Congo, et met en lumière les multi-
ples facettes de la santé des femmes. 
En 2023, cette exposition a pris 
place dans les halles universitaires 
de l’UCLouvain, après une soirée de 
vernissage en présence de nombreux 
sympathisants.  Elle a ensuite été 
exposée dans divers lieux en Belgique 
et à l’étranger.

10 projets de coopération soutenus et 27 initia-
tives étudiantes financées et encouragées.
Le projet initial reste inchangé : soutenir et enca-
drer les jeunes idéalistes désireux d’améliorer le 
monde. Au fil du temps, il s’est adapté aux be-
soins des étudiants, se concentrant désormais 
sur le Fonds Solidaire et offrant un parcours de 
formation autour de la solidarité mondiale aux 
jeunes porteurs de projet.
En 2022-2023, le Fonds solidaire a soutenu un 
projet de forage au Cameroun et un autre de 
four écologique au Bénin.

SusTech4Benin :  
1ère édition avec la LSM
Sustainable Technology for Benin est un projet 
de notre partenaire, Ondernemers voor On-
dernemers, qui vise à soutenir et à promouvoir 
l’entrepreneuriat durable au Bénin. En 2023, 
Louvain Coopération s’est associée à la LSM 
(Louvain School of Managment) 
pour faire participer des étudiants 
au boostcamp du Sustech4Benin, 
en tant que coachs juniors. Deux 
étudiantes, Grace et Clémence, 
ont été sélectionnées.

LES 
SOUTENIR

DÉCOUVREZ
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PEn 2023, nos 4 ONG universitaires francophones belges ont 
poursuivi leur travail au sein du consortium Uni4Coop. Au bilan : 
la réalisation de plusieurs projets ambitieux et éclairés par des 
expertises universitaires, notamment autour de la préservation et 
restauration des écosystèmes de mangroves. 

Une dizaine de chargés de projet du programme 
« résilience socio-écologique des mangroves », 
financé par la Coopération belge, se sont réunis 
fin novembre 2023 au Sénégal, afin d’analyser les 
premières expériences menées dans les quatre 
zones d’intervention (le Bénin, la Guinée, Mada-
gascar et le Sénégal) et d’en tirer les leçons pour 
les prochaines années. 
Les débats ont bénéficié d’enrichissements di-
vers, notamment ceux d’un chargé de projet 
travaillant en RD Congo sur les pratiques dans le 
Parc Marin des Mangroves, à l’embouchure du 
majestueux fleuve Congo. Des experts ont par-

Publication 
Le premier chapitre de la thèse 
de Setondé Constant Gnan-
sounou, doctorant au sein 
de l’UNamur, sur « Impor-
tance des croyances tradi-
tionnelles et des divinités 
locales dans la protection 
des mangroves au Bénin » a 
été publié dans la revue Forest 
Policy and Economics. 
[  VOIR PAGE 19 ]

LIRE 
L’ARTICLE

tagé plusieurs outils de gestion de projets. Notre 
nature d’ONG universitaire nous mène à favori-
ser la recherche dans chacun de nos projets et 
c’est ainsi qu’à travers des activités régulières ou 
à travers d’ambitieux doctorats, nous analysons 
et explorons ensemble le futur.  
Finalement, des visites sur terrain et des échanges 
avec les acteurs et actrices qui travaillent au quo-
tidien dans l’aire protégée de Bamboung et dans 
la Réserve naturelle communautaire de Palmarin, 
ont définitivement concrétisé les résultats déjà 
tangibles des différents projets, mais également 
les défis à relever ! 
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Comptes de résultats

Résultat

576. 443,36€ 

Total des dépenses

6.820.347. 81€ 

Total des produits

7.396. 791,17€

Bilan 2023

2023 : l’essor de nos premières ambitions 
Si, l’année dernière, nous étions dans une période de transition avec le 
lancement du nouveau programme DGD 2022-2026,  en 2023, nous 
avons pu augmenter notre volume d’activités à plus de 7 M€ (contre 5,9 
M€ en 2022). Cela grâce, entre autres, au lancement de nos nouvelles 
ac tivités à Kinshasa (soutien aux Organisations de la Société Civile avec 
l’UE, insertion socio-professionnelle de jeunes fragilisés avec Enabel et la 
Région de Bruxelles-Capitale), mais aussi à l’obtention auprès de l’UE de 
nouveaux contrats au Burundi, PASCALE-B (biodiversité) et SESA (filière 
manioc). Cette croissance atteste de notre crédibilité aux yeux de bail-
leurs particulièrement exigeants, mais surtout confirme la reconnaissance 
de nos interventions de qualité sur le terrain. Ces nouveaux projets nous 
permettent également de commencer à mieux équilibrer les montants pro-
venant de différents acteurs publics.

Régularisation
52.862€

Immobilisations
1.641.281€

Disponible
1.682.345€

Total actif  3.784.975€

Régularisation
5.982€

Fonds Social
1. 422. 415€

Dettes
2.178.766€

Total passif  3.784.975€

Provisions
177.812€

Cette phase de croissance nous a permis d’atteindre un résultat opérationnel 
courant de 76 k€ pour l’année 2023, alors que nous avions établi un budget 
prévoyant un résultat de l’ordre de 48 k€. A ce résultat courant s’ajoute un 
résultat exceptionnel de 500 k€ correspondant à la transformation - après 
négociation avec l’UCLouvain - d’un prêt subordonné (quasi-capital) en fonds 
propres. Cette clarification de notre bilan nous permet d’augmenter nos fonds 
sociaux à plus de 1.400 k€ : c’est un élément important pour pouvoir partici-
per à des appels d’offres internationaux d’envergure.
Ces bons résultats alliés à une politique de provision prudente depuis 2022 
(constitution de réserves en cas de rejets de dépenses non-éligibles) nous 
permettent d’être sereins quant à l’exécution de nos programmes en cours 
et à venir, au service des populations vulnérables et des acteurs de change-
ment qui les soutiennent.

Créances
408. 488€
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Répartition des dépenses 

Répartition géographique des projets

Provenance des fonds

Frais de 
fonctionnement

6%
Frais de récolte 

de fonds/
communication 

1%

13%
Frais de personnel 

Transferts 
aux projets 

81%

DGD 
3.840.232€

Dons & 
récolte de fonds 

324.403€

Autres 
subsides 
888.907€

UE 
655.510€

Aides 
à l’emploi 
492.450€

ENABEL 
72.040€

MLOZ 
151.881€

OVO 
229.811€

UCLouvain 
666.556€

Belgique 
(ECMS&GIDS)

358.908€

7%

Cambodge 
384.518€

7%

Madagascar 
392.443€

7%

Burundi 
965.352€

18%

RD Congo 
1.581.217€

29%

Togo 
414.855€

8% Bénin 
681.384€

12%

Bolivie/Pérou 
717.885€

13%

2023
2022

EKFS 
75.000€

TOTAL 

7.396.791€
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Voici quelques-unes des fructueuses collaborations menées entre l’UCLouvain 
et Louvain Coopération, son ONG, en 2023. 

Circle U et le programme 
Seed Funding 
Louvain Coopération est un partenaire associé 
de CircleU, une alliance de neuf universités eu-
ropéennes incluant l’UCLouvain. Ensemble, ces 
institutions unissent leurs forces et leurs intérêts 
pour créer une université européenne inclusive, 
axée sur la recherche interdisciplinaire. Dans le 
cadre du programme de financement Seed Fun-
ding de Circle U, Louvain Coopération a été sé-
lectionnée pour contribuer à deux projets pilotes 
en 2023, le premier, « Toppling the totem pole: 
How to identify and overcome hierarchies preven-
ting interdisciplinary research work » et le second 
« Epigenesis of organic architecture ».  

DÉCOUVREZ 
LEUR 
TÉMOIGNAGE 

Le Master SPIN
Le Master SPIN2MC, proposé conjointement par 
l’ULB et l’UCLouvain, offre une « spécialisation 
en santé publique - analyse et évaluation des 
politiques, programmes et systèmes de santé in-
ternationale ». Louvain Coopération y contribue 
en proposant des sujets liés à ses projets, mais 
aussi en prenant part aux débats organisés et à 
l’évaluation des travaux des étudiants. Ces su-
jets offrent aux étudiants l’opportunité de mettre 
en pratique leurs connaissances théoriques dans 
le cadre d’un projet intégré où des devis d’éva-
luation doivent être réalisés. Les sujets de cette 
année 2023 concernaient la santé mentale, le 
renforcement de la santé communautaire au Bu-
rundi, le rôle des mutuelles de santé dans la pré-
vention et promotion du diabète, de l’hyperten-
sion, et la santé reproductive au Bénin.

Accueil de 2 doctorantes 
dans le cadre de Circle U    
Toujours dans le cadre du programme Circle U, 
deux doctorantes internationales, Elle et Anita, 
ont effectué en juin une mission au siège de Lou-
vain Coopération. Anita Priyadarshini, doctorante 
à l’Université d’Aarhus au Danemark, a travaillé 
sur la digitalisation de notre Outil d’Intégration En-
vironnementale - Producteurs.trices, permettant 
de mesurer l’impact de nos activités sur l’envi-
ronnement. Quant à Elle Hill, doctorante au King’s 
College London, elle a collaboré avec nous à 
l’analyse des données collectées sur la transition 
agroécologique des projets visant à développer 
des systèmes alimentaires durables. 

Nexus
Louvain Coopération collabore depuis l’année 
académique 2022-23 au Master de spécialisation 
en Nexus Eau–Energie-Alimentation, proposé par 
UCLouvain et ULiège. Ce Master vise à amener 
les participants à mettre en œuvre une approche 
holistique et durable des problèmes en ayant une 
analyse intégrée des aspects liés à l’eau, l’énergie 
et l’alimentation. En 2023, LC y a présenté deux 
outils multidimensionnels et multi-acteurs utilisés 
dans nos actions. Nous avons également accueilli 
des stagiaires au Togo et au Burundi. Le premier a 

produit une analyse de la filière du riz dans la région 
des Savanes par une approche Nexus EEA pour 
l’optimiser et la rendre plus durable. Au Burundi, il 
s’agissait de la gestion et l’évaluation des impacts 
socio-économiques de la riziculture irriguée dans la 
plaine de l’Imbo-Nord. Cette collaboration matéria-
lise nos liens avec l’Université et notre contribution 
dans sa mission d’enseignement, et permet égale-
ment des réflexions sur nos interventions au regard 
de l’approche globale que propose le Nexus EEA.
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Ce rapport met en lumière les faits marquants de l’année 2023 mais, 
2024 étant déjà bien entamée, nous ne résistons pas au plaisir de 
partager avec vous quelques projets importants cette année. 

Plus forts ensemble
2024 nous a permis de concrétiser de nouvelles collaborations qui nous 
renforcent et ouvrent encore davantage nos horizons. Avec La Chaloupe, 
AMO ottintoise’ nous développons des échanges entre jeunes béninois et 
belges (mixité de public jeune universitaire et non-universitaire) pour susciter 
une meilleure compréhension interculturelle et la tolérance envers l’Autre. 
Cette alliance nous pousse à ouvrir la zone de déploiement de notre pro-
gramme d’Éducation à la citoyenneté mondiale et solidaire aux Suds. 
L’ONG belge de développement Rotary Clubs for Development a choisi 
Louvain Coopération pour reprendre ses activités à Kinshasa. Cela nous 
permet de nous enrichir de nouveaux projets, mais également de l’expertise 
acquise durant plus de 40 ans d’existence.
Les collaborations, nous les vivons aussi au quotidien grâce à notre nouveau 
lieu de travail. Le Siège de Louvain Coopération a en effet élu domicile dans 
le tout nouveau Mundo de Louvain-la-Neuve, qui héberge plusieurs associa-
tions belges, favorisant ainsi le tissage de liens entre humains porteurs des 
convictions et associations vectrices de changements pour notre monde.   

De nouveaux projets porteurs
Cette nouvelle année a vu démarrer sur le terrain les activités liées à trois 
projets porteurs, réalisés grâce au soutien de l’Union européenne. Au Bu-
rundi, le « PASCALE-B », en collaboration avec l’ONG belge Join for Water, 
vise à renforcer les organisations de la société civile et à les soutenir dans 
le développement d’activités liées à la protection de la biodiversité et des 
ressources naturelles, de l’environnement local et l’assainissement. 80 as-
sociations ont déjà été identifiées pour être appuyées dans leur mission. 
Toujours au Burundi, le projet SESA (Soutien à l’entrepreneuriat du secteur 
agricole) a également éclos cette année. Nous y travaillons, en consortium 
belgo-burundais de 6 partenaires, sur la filière manioc, l’aviculture et la filière 
légumes. Concrètement, il s’agit d’améliorer les techniques de production, 
transformation et commercialisation des produits visés, tout en promouvant 
le développement d’une économie verte circulaire. Un service complet de 
formation et accompagnement pour l’autonomisation et le renforcement 
des capacités des entrepreneurs va être développé. Par ailleurs, nous 
œuvrons à l’amélioration de l’accès au financement pour les entreprises 
rurales. Enfin, des formations, notamment sur de bonnes pratiques nutri-
tionnelles sont développées. 
Enfin, après un début en mode mineur, le projet SAIL se déploiera en vitesse 
de croisière sur toute la RDC, afin de soutenir les organisations de la société 
civile [  VOIR PAGE 11 ]
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Des retrouvailles prometteuses
Nous ne terminerons pas ce Rapport annuel sans évoquer nos ateliers 
stratégiques de mars 2024. Durant deux semaines, nous avons accueilli 
25 collègues travaillant au quotidien sur le terrain. Ensemble, nous avons 
réfléchi à l’avenir de notre association, de nos thématiques de travail, 
de nos projets, de notre fonctionnement interne, des changements que 
nous voulons porter... Outre l’intérêt stratégique de cet exercice, ce fut 
aussi une belle aventure humaine, nous permettant de mettre de côté les 

vidéos conférences pour nous parler face à face, apprendre à mieux se 
connaître. Cette aventure, nous l’avons partagée avec vous le 28 mars, 
lors des Rencontres de Louvain Coopération. 

Cette soirée était ouverte à vous toutes et tous qui, d’une manière ou 
d’une autre, portez notre mission. Elle invitait tout un chacun à mieux 
connaitre nos combats pour un monde durable, équitable et solidaire. 

POUR 
EN SAVOIR PLUS
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Avenue de Cîteaux 114 - 1348 Louvain-la-Neuve
tél  : 0032(0)10/390.300 - info@louvaincooperation.org
www.louvaincooperation.org
Merci pour votre soutien : BE28 7323 3319 1920


